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Le champ du design entre en collision, se déplace, pousse les limites 
de la création jusqu’au détournement des disciplines. “Exit”, le festival
international d’art numérique dirigé par Didier Fusillier résonne de ces
hybridations fertiles, entre théâtre, design et arts numériques. Les
sources lumineuses de la Japonaise Yohei Suzuki se transforment en
masse impalpable. Alice Aubet et Benjamin Goffette font naître la cou-
leur d’un champ magnétique à l’atelier “Matières hybrides du futur”
organisé avec trois chercheurs du MIT à l’Ecole Nationale Supérieure
des Arts Décoratifs à Paris. Au FTK (Technology for the Kitchen) dans le
cadre d’Eurocucina à Milan, Whirlpool concoctait des écosystèmes 
artificiels, chez Siemens le transfert des recettes se faisait à l’aide d’une
clé USB pour diffusion sur écran LCD. Technologie douce qui renoue
avec le goût d’une spécificité régionale. Mais d’où vient Todd Bracher ? 
Américain de New York, du fond de Brooklyn, il noue des liaisons avec
la vieille Europe. De la géométrie squelettique de la table “T-No1” pour
Fritz Hansen à l’élégante cambrure du tabouret “Alodia” pour Cappellini. 
Sao Paulo lui consacre prochainement une exposition en septembre
2010. Autres métissages propices, ceux qui mixent les cultures de la
scène Hongkongaise d’où montent les “transformations silencieuses”*.
La ville est une matière faite de vibrations vernaculaires et de tours sans fin.
Chantal Hamaide 
* “Les transformations silencieuses”, dernier ouvrage de François Jullien, Grasset.

The field of design is on a collision course,
going into motion, and pushing the limits of
creativity to the point of deviating from esta-
blished practices. “Exit”, the international fes-
tival of digital arts curated by Didier Fusillier
resonates with fertile hybridization between
theater, design, and digital arts. Light sources
by Japan’s Yohei Suzuki morph into an impal-
pable mass, and Alice Aubet and Benjamin
Goffette bring color to life out of a magnetic field
during the “Hybrid Materials of the Future”
workshop produced together with three MIT
researchers at the Ecole Nationale Supérieure
des Arts Décoratifs of Paris. At FTK (Technology
for the Kitchen) in conjunction with Eurocu-
cina in Milan, Whirlpool concocted artificial
ecosystems, and Siemens showcased their

winning recipes transferred from a USB key
onto LCD screens. Sweet technology based
on the taste of regional flavor. And where is
Todd Bracher from? The American who hails
from the heart of Brooklyn seems to be officially
tying the knot with the Old World, from the
skeleton-like geometry of the “T-No1” table
for Fritz Hansen to the elegant curvature of
the “Aloida” barstool for Cappellini. Sao Paulo
is even dedicating an exhibition to him in Sep-
tember of 2010. Fitting hybridizations, mel-
ding the many cultures of the Hong Kong scene
where “silent transformations”* arise. The city
is matter, made up of vernacular vibrations
and endless towers.
*“Les transformations silencieuses” by François Jullien,
Grasset Publishing.

Le Hong Kong chinois émerge, contrasté. 
De l’activité intense des marchés populaires 
à l’énergie fébrile d’un urbanisme débridé.
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L’Ecole Nationale Supérieure des Arts Décoratifs de Paris accueillait en
février dernier, Leah Buechley, Dana Gordon et Jean-Baptiste Labrune,
trois chercheurs du MIT, Massachussets Institute of Technology dans 
le cadre d’un atelier “Matières hybrides du futur” mené par Elizabeth de
Senneville et Patrick Renaud, enseignants à l’ENSAD. Douze élèves du
cycle de recherche création et innovation de 5ème et 3ème année ont pu rêver
au devenir de la matière et réaliser une fusion technologique et poétique
à travers la réalisation d’objets hybrides. Textiles intelligents, nouvelles
technologies, matériaux innovants, découpe laser, technologies de 
programmation (Arduino...) ont permis la réalisation de prototypes entre
rêve et réalité, à la croisée de mondes imaginaires et technologiques.
Avec “Color Field”, la table rougit au contact de l’objet, avec “So-Q”, le
capitonnage actif du canapé garde la trace de nos assises, “Heater
dance”, convecteur électrique en bois crépite à l’image d’un feu de
cheminée, le parapluie “Hydrogami” réagit à la pluie et se déplie en
protection, “Playground”, des semelles de chaussures réagissent aux
surfaces sur lesquelles elles se déplacent, avec “Flampoule”, le son
devient lumière et la musique visuelle.
Lucie Wullschleger

Last February, the Ecole Nationale Supérieure
des Arts Décoratifs of Paris invited three MIT
researchers, Leah Buechley, Dana Gordon,
and Jean-Baptiste Labrune, as part of the
“Hybrid Materials of the Future” workshop 
led by Elizabeth de Senneville and Patrick
Renaud, both professors at the ENSAD. Twelve
students in the third and fifth year of the
Research and Innovation course were able to
dream up the future of materials and achieve
a technological and poetic fusion by design-
ing hybrid objects. Smart textiles, new tech-
nologies, innovative materials, laser-cutting
and programming technologies (Arduino...)

allowed the design of prototypes halfway
between dream and reality, at the crossroads
of imaginary and technological worlds. With
Color Field, a table turns red when it comes in
contact with an object; with So-Q, a sofa’s
active upholstery keeps an imprint of the per-
son sitting on it; Heater Dance, an electric
wooden convector crackles like a fire in a
fireplace; the Hydrogrami umbrella reacts 
to rain and unfolds to provide protection; 
Playground, a pair of shoe soles reacts to the
surfaces on which it is used. With Flampoule,
sound turns into light and music becomes
visual.

Hybrid Materials at the ENSAD

Matières
Hybrides

à l’ENSAD

“Flampoule”, design Samuel Aden et Martin de Bie. La lumière est maîtrisée par le souffle, la dextérité
des doigts fait varier la couleur du fil incandescent. Une musique visuelle, des instruments silencieux
mais lumineux. La matérialisation de la musique par la lumière et une possibilité d’éveil éducatif pour
les enfants sourds et muets.
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“HydrOgami”, design Marie Wilhelm et Aurélie Ponsin. Un projet autour de la problématique du textile et
du mouvement. Entre parapluie et origami, ce système autonome se déclenche au contact de la pluie.

“Heater Dance”, design Bina Baitel et Karine Aboudarham. Un radiateur mouvant, hybride 
d’un feu de cheminée traditionnel et du radiateur électrique. L’objet est en bois et se meut par 
le raccourcissement des fils de nitinol (nickel+titane, alliage à mémoire de formes le plus utilisé),
tendus à l’intérieur même de la structure multi-facettes.

“Color Fields”, design Alice Aublet et Benjamin Goffette. Du champ magnétique, naît la 
couleur. L’objet magnétique glisse, serpente, caresse la surface d’une table en bois, territoire
vivant qui transforme des actions en traces colorées, empreintes témoins d’un mouvement.
La table rougit au contact de l’objet, le le mouvement se matérialise sur la surface à l’image
d’un champ magnétique coloré. Présence et mouvement de l’objet en couleur.
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